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concerto est colossal et requiert de grands
moyens d'exécution ; le violoncelliste a sur-
monté ces diflicultds et s'est fait applaudir avec
enthousiasme, et donna en rappel lat Prière di
soir, de Schumann.

'i iyio so de \ieuxtemps, extrait du
3le concerto, joué par M. Goulet avec un beau
style, a été des plus goSté et celui-ci lut, pour
satisfaire l'auditoire, jouer la 3Iiîirlka Caprice,
de Wieniaswki.

Mlle L. Grahlan dont la voix est bien timbrée
et bien égale comnplétait ce programne intres-
sant et judicieuseiuent choisi. ' Les Voeux d'un
Amant " de V. Bendall et "l If tLhy blue eyes "
de C. Blohmîui, ce dernier surtout, tirent colsta.
ter la chaleur et le joli tempérament artistique
g'elle possède. " Mignon " par Guy d'Harde-
lot, récompensa le zèle de ses admirateurs qîui
désirèrent la réentendre après "l If thy blue
eyes " de Bohmi.

Le public musical a perdu ein cette circons-
tance l'occasion d'encourager une entreprise
méritoire et de gofiter une soirée musicale des
plus artistique.

LA MESSE DE MINUIT DANS NOS EGLISES

On chantera :

ALA CAT uuti: la Messe Ï14 voix d'hommes
de W. Tschiruh.

A No-rn icD :an la Masse Solennelle d'A. Tho-
nias, écrite pour voix mixtes, avec orchestre.

A o 3 G:si :la 2e Messe Solennelle de S. 'Rous-
seau, à voix mixtes.

A .-- JLaerjis : le (rie, de Dietsch ; Glorii et
Credo, de la Messe de NOWl, Fauconniierl
Sancias, de la Messe Ste Cécile de Gounod ;
Aqevns, de la xîne Messe de Nicou-Cloron.

A ST-Louis ne FiuNos : la Messe die oël, de
Fauconnier, it voix d'hommes.

A S-Pmucî : une M1lesse écrite par M. J. A.
Fowler pour les Damnes du Sacré-Cour,: à 2
voix égales. Mg. Fowler e ajouté une 3e par-
tie (basse) et a orchestré cette euvre pour
cette occasion.

A l'IMMACuLu COxcErTIox : la Messe bròve cle
Tlh. Dubois, pour soprano, ténor et basse,
et le Credo cie la Messe de Ste-Césile
(Gounod)

ARION MUSICAL CLUB

Il y a ou: dernièrement dans les belles salles
de lia Compagnie die Pianos Pratte, rue Ste-
Catlierinie, une assemblée de dames, qlui ont
forI une associatioln dlais le genre lu "l Ladies'
Morninig MIusical Club ", sous le nom ci-dessus.
Les réunions auront lieu d'ici au mois de mai le
second Iimardi de chaque mois, Les damtes dont
les noms suivenît ont été élues: Mlle Marguerite
Sym, présidente ; Mlle Annie lowlard, vice-

présidente; Mlle Sargelit, secrétaire et tréso-
rière. Au comité le régie : Mlles Willet, Ada
Moylan et Russoll.

M. G. Couture aL reçu les parties d'orchestre
et les partitiolis vocalos des Sept .Paroles lut
Christ de Thi. Dubois. Les répétitions de cette
œuvre importante sont commencées et le public
mîonréîdalais on aura 1111e auîdition remarquable.

C'est probablement dans le mois de janvier
que sera chanté Jéec de IaIseIet, par' la Société
Choraie.

M. Arthur Letoilal donnera un concert d'é-
lèves pendant le mois de janvier.

Au concert d'élèves de M. Achille Fortier on
, entendra que des oeuvres françaises.

La date de l'audition du Messie de Hlilndel,
par la Société Philarmonique est fixée au 22 dé-
combre.
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P<ris, ler Décembre 180s.

A L'OPÉRA. - Le ré-P i RIS pertoire du mois : Dont
Jiiun ;Fnl('ci ; la Walkyrie;

Riolelo, lia Mailudelrc ; le Prophle ; la Cfloie
ulic RMin, C'op1pé lia ; les HugeInos ; Lhnin.8 -

Le programme actuel de l'Opéra nie porte que
Giulier î1' <i luoine, Joseph la Pris île eTroie,
Jriedis, et les reprises de la Juire, de PAfric
et CIe Gucillamît 'Tell. Quanit hi l prochaine
ueuvre île Wagner, ou a parlé de Tristai et
Ysenil, et l'on y a renoncé, it cause du cadre île
la scène ; puis il c été question die SieCrieL et
enfin de Purîsifil, mais rieni n'a été décidé.

Aucune décision nîonî plus l'a été prise Cn-
core pour lI'érodi<uleî de Massenet. Enlin, pour
le Roi d'Ys de Lalo et l'Ascaiio de MuI. Saint-
Saiis, aucune date n'est fixée.

-A propos d'A ride rappelons que ce n'est

pas d'aujourd'hui que lia Direction de l'Acadè-
mie Nationale de Mufcsique ac pensé t remettre à
lt scène ce clief-dceivre de Gliick.

Au mois rie juillet 1870, il y a vinigt-lhuîit ans
de cela, M. Gevaert, l'illustre directeur di Cou-
servatoire de Bruxelles, se rencontrait avec M.
Perrin, qui touait alors eni ses mains la destinée
de lOpéra ; et le but de l'entrevue était la re-

prise'Armide. On convint die prendre pour
interprètes iMarie Sasse, Villaret et Devoyod;
et le quatrième acte, ce merveilleux quatrième

acte dont les acteurs ne paraissent guère plus

de viigt Minutes devant le public, devait être

chanté par Faure et Colin, par Mimes Miolan-
Carvallio et Nilsson.

La guerre éclatia. Ainnide tic fut pas reprise

à l'Opéra. Et, ce qu'il y t de plus grave c'est

que les parties originelles de l'couvre de Gliick-
qui avaient été prêtées pour ui concert à li
-Maison dle l'Eipereur-deviirent lac proie îles,
flammes à l'époque de lic Commune.

Par bonheur, M. Gevaert savait la partition

par ccuir, et il la reconstitua de mémoire. Le
savant compositeur est, on ne l'ignore pas, uie
véritable encyclopédie vivante.

-La partition de .Toseph, a été distribuée, it
MM. Delimas, Vaguet et Noté, et à Mlle Alté ;
mais l'cuvre de Mbéliul ne passera pats avant le
mois de mars 1899.

-A TOÉRA COMI]QUE.-Eil attendant

le boni plaisir de M. Bernier, l'architecte de la
nouvelle salle Favart, M. Albert Carré a fait lt

réouverture tie l'Opéra-Comique là-bas, là-bas,
de l'autre côté de la Place de la Répiblique, et

avec un succès merveilleux. La tentative était
hardie : elle ac réussi au-delàl de toute espé-
rance et nous ein sommes très heureux pour le
directeur, pour les artistes et aussi pour notre
deuxième scène lyrique dont l'avenir semblait
vraiment menace par li coupabl c négligence des
pouvoirs publics.

M. Albert Carré e sauvé de la misère tout un

petit personnel de choristes et de machinistes
pour lequel nos gouvernauts semblaient n'avoir
qu'une sympathie très miîiite ; mais il a fait

plus, il est allé bravement conquérir un public,
et rallier des admirateurs aux productions cie
notre Ecole Française. Il a joué et fait applau-
clir Carmecin, Millnfnii, llireille, par un auditoire

plus habitué aux grosses émotions de Roger la
Honje qu'aux troublantes sédui-tionus des uîsi-
ques de Bizet, de Thomas, ce Gounod et de
Massenet. Aux trmiiiolos du mélodraiine, il a
substitué les idylles muîîîsicales et les vibriiites
chansons d'aimour ; aux complaintes larinoyain-
tes îles orphelines désolées, il e fait succéder les
douleurs et les joies des mnants et tIcs amantes
cie notre très beau répertoire lyrique.

Parmi les débutants que M. Carré a produits,
nous citerons Mm1e A. h'l'ierry dolnt li voix et;
l'excellente méthode out été fort appréciées
Ml. Beyle, tunt ténorino que noue avons ou l'occa-
sion d'applaudir a l'Opéra, et i. Vieuille, mne
basse clhatante aiu timbre imiéallique, et M.
Delvoye, et Mine 'TeTlma.

-01n installe en ce moment ai nouvel Opéra-
Comique de la place Favart, un orgue de
Cavaillé-Coll dont le mon tage et, la pose Ont été
coîîmmîencs ces jours-ci.

Cet instrunent est unîî 1-pieds bouché i
deux claviers. Il comprend sept jeux <le fonds,
dont quatre 8-pieds commîîîe jeu de fonds, deux

4-lieds, unle hîflte de 1-pieds bouché et cu jeu
d'iches de 8-pieds. Il va de soi qu'il est du
système pneumatique. Cet orgue est placé à
une hauteur le cinq mètres environ aIi-dessus de
la scène, en encorbellement sur ii balcon-
estrade situé du ' côté cour l" d'oiù l'organiste

pourra suivre avec fatcilité Lois les mouvements
duii chef d'orchestre.

-11 se pourrait cque Mile Calvé reprîit cet
hiver le rôle de Sialaniiiiinibô qu'elle devait cani-
ter l'année dernière ià New-Yorkr.

Tout le monde serait heureux de revoi- ainsi
li belle (ouvre dle l'éminent compositeur fran-
çais Ernest Reyer que les abonnés n'ont pas ci
l'occasion d'applaudir depuis longtemps.

-L'Association îles Artistes Musiciens, fonîî
dée par le baron Taylor, a célébré cette année,
selon sa coutume, lia fête de Sainte-Cécile, eh
faisant exécuter, avec le concours de l'Associa-
tion des concerts Lamoureux, en l'église Saint.-
Eustaclhe, le vendredi 25 novembre, à onze lieu-
res cii îmatiî, la niesse solennelle de César
Franck, sous la direction de M. Chevillard. Les
soli furent chantés pari' MM. Vergiiet et Au-
giiez. Le Credo île Duiiont, par M. A wuuez.
A l'Ofertoire : lîdyio pamhéligne, île M. hi. de
Saint-Quentin, exécuté par MI. P. Séchiari, via-
lan solo des concerts Lamoureux. A l'Elévation :
Panis cigelicus, de la messe de C. Franck, par
M. Vergnet.

On1 termina par la Miarche reliyiise d'A.
Thomas, par l'orchestre, et Je Prele et Fugue
de Saint-Saëns, exécuté sur l'orgue par M.
Henri Dallier.


